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PARTICULARITÉ : La Finlande est un pays aux milliers 
de lacs, dont la plupart communiquent entre eux, et 
d’îles : 187 888 lacs et 179 584 îles.  

NOMBRE D’HABITANTS : 5,56 millions d’habitants. 
La Finlande est subdivisée en 6 provinces, 19 régions 
et 309 communes.

SUPERFICIE : Cinquième plus grand pays européen en 
termes de superficie (340 000 km²), la Finlande a une 
faible densité de population, avec seulement 16 habi-
tants par km2. 

CAPITALE : Helsinki – environ 674 000 habitants. La 
ville a la plus forte population immigrée de tout le 
pays ; plus de 130 nationalités y résident.  

LANGUES : Le finnois mais aussi le suédois. On trouve 
en Finlande une grande majorité de finnophones 
(environ 91,5 % de la population), une minorité sué-
dophone (environ 300 000 personnes ; mais 46,6 % 
de la population sait parler le suédois en 2008), et 
une minorité d’expression samie (Lapons), environ 
1500 personnes sur tout le territoire de la Finlande. 
À cela s’ajoute une minorité Rom relativement 
importante (près de 10 000 personnes). 

L’anglais est aussi très présent, en seconde, ou 
même en troisième langue, pour une très grande 
partie de la population, surtout en milieux urbains, 
et chez les plus jeunes.  
  

MONNAIE : l’euro. Avant 2002, la monnaie allemande 
était le Mark Finlandais (FIM).

HISTOIRE :
La préhistoire
Le Nord de la FInlande a d’abord été peuplé par les 
Samis, peuple finno-ougrien. La côte sud-ouest 
était originellement peuplée par des tribus germa-
niques (scandinaves). Une deuxième vague migra-
toire de populations finno-ougrienne originaire des 
régions de l’Oural s’est installée dès les premiers 
siècles de l’ère chrétienne et mélangée aux popula-
tions germaniques, formant le peuple finnois. Les 
peuples ayant effectué cette migration sont égale-
ment à l’origine du peuplement de l’Estonie voisine 
et de la Hongrie, d’où la parenté linguistique entre 
les langues de ces trois pays (classées parmi les lan-
gues ouraliennes).
Jusqu’au XIe siècle, la Finlande reste un territoire 
habité par des tribus peu belliqueuses et sans cohé-
sion politique, ce qui facilita d’ailleurs leur rapide 
soumission. Trois régions se distinguent : le Sud-
Ouest (aux alentours de la future ville de Turku), le 

La Finlande, en forme longue la république de 
Finlande, est un État souverain d’Europe du Nord 
dont le territoire s’étend sur le fl anc Est et sur 
100 000 îles de la mer Baltique. La partie conti-
nentale partage ses frontières terrestres avec la 
Russie à l’Est ainsi que la Suède et la Norvège au 
Nord, tandis que les archipels de Turku et d’Âland 
constituent l’essentiel de la partie insulaire du 
pays. La Finlande est le pays le plus boisé d’Eu-
rope : 86 % de la superfi cie du pays est couverte 
de forêts.

Le climat de la Finlande méridionale est conti-
nental. En Finlande du Nord, particulièrement en 
Laponie, le climat est caractérisé par des hivers 
parfois très froids (pouvant descendre jusqu’à 
−40 °C). 
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Sud (aux alentours de la future Helsinki) et la Carélie. 
Jusqu’à la christianisation de la Scandinavie, les 
raids vikings poussent les Finnois à se réfugier à l’in-
térieur des terres, vivant des ressources des lacs et 
des forêts.
À l’ouest, les royaumes de Suède et Danemark 
existent déjà, et on trouve à l’est la principauté de 
Novgorod (1136-1478) récemment fondée par les 
varègues. L’occupation de la Finlande devient un 
enjeu stratégique pour ces puissances nouvelle-
ment chrétiennes.

Du Moyen-Âge au XIXe siècle
L’histoire de la Finlande est caractérisée par la lutte 
d’influence à laquelle se sont livrés ses deux grands 
voisins, la Suède et la Russie.

1157 : les Suédois christianisent les tribus finnoises 
des rives de la Baltique, tout en assurant la conquête 
politique, au cours de la croisade d’Éric IX.

1284 : la Finlande devient un duché suédois. La 
domination suédoise dure près de sept siècles, 
durant lesquels la Finlande est une sorte de « zone 
tampon » entre l’occident et le monde russe. L’in-
fluence suédoise se manifeste à partir de cette 
époque. La noblesse est suédoise et la langue offi-
cielle est le suédois. Il ne s’agit pas cependant d’une 
occupation ni d’une colonisation. En effet, la Suède 
et la Finlande sont deux entités fusionnées dans un 
même royaume. Et les Suédois se montrent en 
général respectueux de l’identité finlandaise.
Au XVIe siècle, la Suède impose à la Finlande la 
conversion au luthéranisme.

1710-1721 : au cours de la grande guerre du Nord, le 
tsar Pierre le Grand ravage la Finlande méridionale 
et annexe la Carélie à la Russie.

1809 : la Suède cède la Finlande à la Russie, qui en 
fait un territoire autonome : le grand-duché russe 
de Finlande. Une politique de russification est 
menée par le tsar Alexandre III. S.

Du XXe siècle à nos jours
Le tsar Nicolas II accorde de nombreuses libertés 
aux Finlandais, dont le droit de vote pour les femmes. 
La Finlande obtient aussi une reconnaissance inter-
nationale symbolique, lorsqu’elle est autorisée à 
participer, sous ses propres couleurs et non celles 
de la Russie, aux Jeux olympiques de Stockholm en 
1912. 

1917 : le 6 décembre, à la suite de la Révolution russe, 
la Finlande proclame son indépendance. Peu après 
éclate une guerre civile opposant les socialistes, 
soutenus par l’Union soviétique, aux conservateurs, 
soutenus par l’Allemagne, qui finissent par l’empor-
ter. La République est proclamée en 1919.

1939 : en dépit de sa neutralité proclamée, la Fin-
lande est envahie par l’Union soviétique. Entre 1941 
et 1944, la Finlande combat les Russes aux côtés 
des Allemands. En 1944, l’Armée rouge perce le 
front, et l’armée finlandaise se replie jusqu’à l’an-
cienne frontière. Elle signe alors un armistice avec 
l’URSS, l’armistice de Moscou, stipulant le départ du 
corps d’armée allemand qui stationnait au nord de 
la Finlande. Son évacuation ratée déclenche la 
guerre de Laponie, contre les Allemands cette 
fois-ci. La Finlande échappe de peu à une annexion 
pure et simple par l’URSS. 

1947 : Par le traité de Paris du 10 février 1947, la Fin-
lande recouvre son indépendance, amputée non 
seulement de la Carélie mais aussi de territoires 
supplémentaires, verse un lourd tribut aux Sovié-
tiques et doit se résigner à subordonner sa politique 
étrangère à celle de l’URSS en échange de la préser-
vation de ses institutions démocratiques (ce qu’on 
appela jusqu’à la fin de la guerre froide la « finlandi-
sation »). Le paradoxe de cette dette, c’est qu’elle 
devient une source de prospérité pour le pays. L’obli-
gation de payer des réparations à l’Union soviétique 
contraint la Finlande à s’industrialiser. La Finlande, 
principal partenaire occidental de l’URSS, va se 
muer en un État riche, avec l’un des meilleurs 
niveaux de vie au monde.

1947-2022 : Au cours de la Guerre froide, la Finlande 
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observe une neutralité qui lui permet de jouer le rôle 
de médiatrice entre les deux blocs. L’engagement 
de neutralité pris par la Finlande au lendemain de la 
Seconde Guerre mondiale l’a longtemps tenue éloi-
gnée de la construction européenne. La chute du 
bloc soviétique ouvre la voie à une adhésion finlan-
daise.

POLITIQUE
La Finlande est une république démocratique. Le 
Président est élu au suffrage universel direct pour 
un mandat de six ans. Le conservateur pro-euro-
péen et atlantiste Alexander Stubb (Parti de la coa-
lition nationale - PPE) a remporté l’élection 
présidentielle de 2024 avec 51,6 % des voix.
Le Premier ministre est nommé par le président fin-
landais, puis élu par le parlement, l’Eduskunta.
L’actuel Premier ministre est le conservateur Petteri 
Orpo. Sa formation politique, le Parti de la coalition 
nationale, est arrivée en tête des élections législa-
tives d’avril 2023. Il a ensuite formé une coalition 
avec le Parti des Finlandais (extrême droite) arrivé 
deuxième, ainsi que deux autres petits partis.
Le parlement (Eduskunta en finnois ou Riksdag en 
suédois) est constitué de 200 députés, et possède 
constitutionnellement l’autorité législative suprême 
en Finlande. Il peut modifier la constitution, révo-
quer le gouvernement, et contrer les vetos prési-
dentiels. Ses actes ne peuvent être judiciairement 
contestés. Les lois peuvent être proposées par le 
gouvernement ou l’un des membres du parlement, 
qui sont élus au suffrage proportionnel pour une 
durée de quatre ans.
Le système judiciaire comprend les tribunaux de 
grande instance qui jugent des affaires civiles et 
pénales, des cours d’appel et une Cour suprême. 

Pays de culture autochtone nordique fennique pos-

sédant un folklore, une origine et langue semblables 
à celles de l’Estonie, la Finlande est néanmoins poli-
tiquement rattachée à ses voisins occidentaux 

scandinaves avec lesquelles elle forme le Conseil 
nordique. Ayant connu un fort développement éco-
nomique après la seconde guerre mondiale, la Fin-
lande a adopté le modèle scandinave basé sur une 
politique sociale-démocrate. Précurseur dans le 
domaine des libertés politiques (telles que le droit 
de vote des femmes), la Finlande figure également 
parmi les chefs de file mondiaux dans des domaines 
tels que le développement humain, la qualité de vie, 
le bonheur et le niveau d’éducation

RELATIONS AVEC L’EUROPE
En 1995, la Finlande adhère à l’Union européenne. 
En 2022, après l’invasion de l’Ukraine par la Russie, 
la Finlande dépose une demande d’adhésion à 
l’OTAN, en même temps que la Suède. Celle-ci sera 
finalement acceptée le 4 avril 2023. La Finlande 
devient alors le 31e pays membre de l’OTAN.

ENSEIGNEMENT 
L’éducation est considérée comme un des droits 
fondamentaux de tous les citoyens finlandais. Il 
s’agit du droit de recevoir une formation secondaire 
(lycée inclus) gratuitement. La loi garantit ce droit 
pour tous les résidents et non uniquement pour les 
citoyens finlandais.
Le parcours scolaire finlandais est divisé en trois 
cycles : l’enseignement primaire (de 1 à 6 ans), le 
scolaire (de 7 à 16 ans), et le secondaire (équivalent 
du lycée, de 17 à 19 ans, qui peut être général ou 
professionnel). 
L’enseignement fondamental est un enseignement 
de culture générale dispensé à l’ensemble des 
classes d’âge. Il dure donc neuf ans et correspond à 
l’accomplissement de la scolarité obligatoire. Dans 
l’enseignement fondamental, les groupes sont for-
més par classes d’âge. Pendant les six premières 
années, il y a en général un enseignant principal qui 
enseigne la plupart des matières, ou toutes. Durant 
les trois dernières années, l’enseignement se fait 
habituellement par matières si bien que les ensei-
gnants sont spécialisés selon celles-ci. 

Le programme scolaire inclut au moins les matières 
suivantes : langue maternelle et littérature, seconde 
langue nationale (suédois ou finnois, selon le cas), 
langues étrangères, connaissances de l’environne-
ment, instruction civique, religion ou morale, his-
toire, sciences sociales, mathématiques, physique, 
chimie, biologie, géographie, éducation physique et 
sportive, musique, dessin, travaux manuels et 
ménagers. La définition des objectifs généraux au 
niveau national et la répartition horaire des diffé-
rentes matières ou combinaisons de matières dans 
l’enseignement et l’orientation pédagogique de 
l’élève sont du ressort du gouvernement. La direc-
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tion nationale de l’enseignement définit les objec-
tifs particuliers et les principaux contenus de 
l’enseignement en arrêtant les fondements des pro-
grammes scolaires. Sur ces bases, chaque établis-
sement détermine concrètement, au niveau local, 
son programme d’enseignement. Il n’y a aucun exa-
men à la fin de la scolarité obligatoire (à 16 ans). Les 
redoublements et les abandons sont extrêmement 
rares.
L’école est gratuite, comme le transport scolaire et 
le repas de midi. La journée démarre à 8h30 et se 
termine vers 15h30. L’après-midi est consacrée aux 
sports, aux activités artistiques, à la découverte de 
la nature et il n’y a pratiquement pas de devoirs à la 
maison. Après l’école élémentaire, les jeunes Finlan-
dais peuvent choisir entre le lycée et le lycée pro-
fessionnel qui durent environ trois ans. 
Le baccalauréat finlandais s’appelle Ylioppilas-
tutkinto et est considéré comme une véritable ins-
titution, et un pas important vers la vie adulte. 

La Finlande est depuis plusieurs années cham-
pionne du monde pour l’efficacité du système sco-
laire.

SPORT
Le sport est un passe-temps national en Finlande 

et de nombreux Finlandais se rendent régulière-
ment aux compétitions sportives. Le sport national 
est le pesäpallo, proche du baseball, mais les sports 
les plus populaires pour l’audience et la couverture 
médiatique sont le hockey sur glace et la Formule 1. 
Le football est aussi très populaire en Finlande grâce 
au célèbre Jari Litmanen, surnommé « le Roi » en 
Finlande.

CUISINE
À l’occasion du 100e anniversaire de l’indépendance 
du pays, un vote a été tenu pour déterminer l’ali-
ment national de la Finlande. Le choix des citoyens 
s’est arrêté sur le pain de seigle.
La cuisine traditionnelle finlandaise a été fortement 

influencée par les cuisines suédoise, allemande et 
russe. Il y a cependant des différences et des singu-
larités. Par exemple, les plats finlandais ont ten-
dance à être moins sucrés que les plats suédois, et 
les Finlandais utilisent moins de crème smetana 
que les voisins russes. 

Les pirogues caréliennes au riz et à la pomme de 
terre, les sultsina (préparations en croûte) et le 
ragoût carélien appartiennent à la cuisine tradition-
nelle de la Carélie. Les spécialités de la Finlande 
méridionale consistent en pain de seigle, mämmi, 
champignons, baies, bœuf finlandais et plats de 
poisson.

Le petit déjeuner traditionnel, très consistant, est 
un vrai repas. Le déjeuner, qui est un repas assez 
léger, rapide et peu formel, est en général consommé 
autour de 11 h 30, « là où on est », soit pour ceux qui 
travaillent : sur le lieu de travail ou dans une cantine. 
Le dîner est pris entre 17 et 18 h, à la maison.
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